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SÉANCE DU 5 GERMINAL AN II (25 MARS 1794) - Nos 11 A 13 333 

Quand une émulation sublime électrise tous les 
cœurs, quand des millions de bras sont levés 
pour anéantir les tyrans, des conspirateurs osent 
agiter les brandons de la guerre civile, semer 
des défiances, menacer les sauveurs de la Patrie, 
détruire le fruit des mesures les plus sages et 
les plus vigoureuses. Législateurs, faites éclater 
la vengeance majestueuse du peuple; que tous 
les coupables périssent par la main des hommes 
libres. C’est le vœu des républicains de Boulo¬ 
gne. Nous n’en voulons pas perdre le résultat 
glorieux de quatre années de sagesse, de liberté 
et de gloire. 

Nous vous jurons, amour, union et fidélité. 
Vive la République : périssent tous les ennemis de la Liberté et de la Vertu ». 
Falempin (off. mun.), Sudoit (maire), Al. Adam, 

Sauvage (notable), Vollant (notable), Butel 
(off. mun.), F.F. Obert (notable), Penel 
(off. mun.), Lafoirez-Crouy (notable), C. 
Crouy (off. mun.), L.H. Libert (off. mun.), 
B. Dupont (notable), Lissé (agent nat), 
Delporte (notable), Duchaussois (notable), 
Wyant (notable). 
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Les administrateurs du district d’Evreux, séant à Vernon « Législateurs, écrivent-ils, vous venez donc encore une fois de sauver la patrie; 
grâces éternelles vous soient rendues, sentinelles 
vigilantes ! tous nos regards portent sur tout ce 
qui pourroit ébranler l’arbre de la liberté: nous 
sommes là; quiconque voudra y apporter un 
bras criminel, ne l’atteindra qu’après avoir foulé nos cadavres » 

Mention honorable, insertion au bulletin (1). 
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Les administrateurs du district d’Epernay félicitent la Convention nationale d’avoir décou¬ 
vert l’exécrable conspiration tramée contre la 
liberté publique : ils demandent que le glaive 
de la loi frappe les traîtres et invitent la Con¬ 
vention à rester à son poste jusqu’à ce qu’une 
paix glorieuse achève le bonheur des Français. 

Mention honorable, insertion au bulletin (2). 
[ Epemay , 1er germinal II] (3). 

« Sous le simulacre du plus ardent patriotis¬ 
me, l’exécrable conspiration de nouveaux mons¬ 
tres étoit donc tramée, mais grâce à votre active 
et infatigable surveillance, ce complot infernal 
est découvert, que le glaive de la Loi auquel ils 
sont livrés, les extermine comme les derniers traîtres dont vous nous avez délivré. 

(1) P.V., XXXIV, 121. Même texte que l’original 
daté du 1er germ. et signé : Lesage, Lemagnen, 
Drevet (C. 298, pl. 1034, p. 5). Mention dans 
J. univ., n° 1584 ; Débats, n° 552, p. 77 ; Ann. 
patr., n° 449; M.U. XXXVIII, 203. (2) P.V., XXXIV, 122. 

(3) C. 298, pl. 1034, p. 6. 

Sauveurs de la République, restez à votre 
poste jusqu’à ce qu’une paix glorieuse achève 
le bonheur des Français ». 

Roger, Lairesse, Vallery, Douay, Bigot, 
Bertrand, Bomar, Arnoux. 
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La société populaire du canton de Mello, dis¬ trict de Sentis, département de l’Oise, témoigne son indignation sur l’affreuse conspiration our¬ die par des hommes qui avoient trompé le peu¬ ple. Elle appelle la vengeance nationale sur les scélérats qui avoient tramé la perte de la patrie; elle félicite la Convention sur la découverte de 

la conjuration. 
Mention honorable, insertion au bulletin (1). 

[Mello, s.d .] (2) 
« Egalité, Liberté, Unité, Indivisibilité, Ver¬ 

tu, Justice, Mort aux tyrans, aux conspirateurs 
et aux royalistes. 

Citoyens représentans, 
Vous avez mis la vertu et la justice à l’ordre 

du jour, plus d’une fois déjà, elles ont sauvé la 
République. Le crime s’est assis avec vous, 
votre vertu n’en a point été souillée et votre 
justice a sçu l’envoyer sous le glaive de la loy. 
Une conspiration républicide et d’un genre 
nouveau vient de s’ourdir; des hommes que le 
peuple bon et confiant s’était choisis pour dé¬ 
fenseurs, avoient aiguisé les couteaux et dési¬ 
gné les coups : le sang des Républicains alloit 
couler, la Montagne républicaine alloit être 
fulminée, l’heure étoit indiquée : un poignard 
à la main le crime étoit levé et aux aguets sur 
la vertu... Mais non... L’astre du jour perce et 
dissipe enfin le nuage le plus épais; votre sur¬ veillance a découvert le couteau du méchant 
sous son habit perfide et déjà les conspirateurs 
sont à l’échafaud. 

Représentans, surveillez; tous les bons citoyens 
surveillent avec vous; poursuivez les coupables, 
nous les poursuivons avec vous : frappez, nos 
bras soutiennent les vôtres ! Le corps social 
est encore chargé d’abcès impurs, il n’est qu’un 
remède : c’est l’échafaud. Oui, Représentans, 
il faut appliquer l’échafaud à tous ces dépôts 
gangrenés (Applaudi ) ; il faut que tout le vice 
et le crime sort(ent) pour que ce corps jouisse 
de la santé : c’est alors que la corruption de 
Pitt n’aura plus d’accès dans ses veines, et si ce 
monstre en vomit encore, ce ne sera que pour 
s’en abreuver lui-même avec ses complices 
criminels et ses vils esclaves. 

Vive la République, Vive la Montagne » 
Chabanne (secret.), Bastien Désormery 

(présid.), Loyson (secrét.). 
[Extrait du p.-v. de la séance du 30 vent. II] 

Un membre a fait la proposition de faire une adresse à la Convention nationale pour la féli— 

(1) P.V., XXXIV, 122. (2) C. 299, pl. 1047, p. 39, 40. J. Mont., n° 133; Bin, 7 germ. ; Ann. patr., n° 452. 
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